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DU NYLON ET DES BOMBES 
Du Pont de Nemours tat américain et le nucléaire 
1930-1960 
Pap NDIAYE 
En 1952 David Lilienthal ancien directeur de la Tennessee Valley Autho 
rity et de Atomic Energy Commission publiait Big Business essai dans lequel 
il faisait apologie des grandes entreprises en affirmant elles composaient 
désormais une des figures irrévocables de la modernité caractérisée selon lui 
par des besoins de consommation toujours croissants elles seules étaient 
capables de satisfaire La société abondance était per ue par Lilienthal 
instar de historien David Potter auteur de People of Plenty comme 
même de résoudre définitivement les problèmes sociaux et de faire entrer les 
tats-Unis dans une ère nouvelle harmonie politique et sociale1 Le Big Busi 
ness redevenait le symbole de innovation et de efficacité la menace sociale 
intérieure pouvait être désamorcée par la croissance économique et la menace 
soviétique par arsenal militaire Or lorsque Lilienthal avait dirigé la Tennessee 
Valley Authority de 1934 1945 il était rendu célèbre par une opposition 
résolue aux compagnies électricité privées et ce juriste de formation avait 
mené contre certaines entre elles des actions judiciaires sans merci2 Après- 
guerre les critiques ne étaient certes pas totalement éteintes mais Amérique 
semblait réconciliée avec ses grandes entreprises3 examen des conditions du 
rapprochement entre ceux qui avaient été respectivement les contempteurs 
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ois Weil et Olivier Zunz de leur soutien amical et de leurs conseils ainsi que les archivistes du 
Hagley Muséum et en particulier Michael Nash 
David LILIENTHAL Big Business New Era New York Harpers and Brothers 1952 
David POTTER People of Plenty Economic Abundance and the American Character Chicago 
University Press of Chicago 1954 
Voir Philip SELZNICK TVA and the Grass Roots Study of Politics and Organization 
Berkeley Berkeley University Press 1984 
Voir en particulier John Kenneth GALBRAITH American Capitalism The Concept of 
Countervailing Power Boston Houghton Mifflin 1952 et The Affluent Society Boston Hough- 
53 
Annales HSS janvier-février 1995 no pp 53-73 
LE CAPITALISME AMERICAIN 
de tat et des grandes entreprises est crucial il permet de comprendre 
comment une économie politique conservatrice rénovée fondée sur un dia 
logue continu entre sphères publique et privée sur une croissance sans pré 
cédent de tat fédéral et des grandes entreprises pu imposer dans les 
années après-guerre aux tats-Unis en prétendant garantir aux Améri 
cains une sécurité et une prospérité maximales Alors que les débats des 
années de crise et de doute étaient apaisés ce que Louis Galambos 
appelé le Corporate Commonwealth le système relationnel entre parte 
naires privés et publics qui est épanoui dans Amérique après-guerre 
fonctionnait comme fabrique consensus tout en jetant provisoirement un 
voile oubli sur les conditions de sa réalisation4 
histoire révisionniste des années 1960 et 1970 soucieuse de dénoncer 
entente étroite voire la fusion entre classes dirigeantes économiques et 
politiques compris les démocrates négligé la question pourtant 
essentielle des origines et des conditions de possibilité du consensus établi 
autour de idéologie prospérité-sécurité La guerre est analysée en tant 
que ralliement des New Dealers au monde des entreprises et après-guerre 
comme alliance des classes dirigeantes avec des syndicats ouvriers qui se 
seraient détournés de leur mission historique ce qui ne permet pas de 
comprendre comment des convergences établirent entre les adversaires 
hier5 La profession de foi de Lilienthal dans les vertus du Big Busmess 
vaut parce il établissait une relation interdépendance entre deux traits 
majeurs des tats-Unis après-guerre société de consommation prospé 
rité et complexe militar o-industriel sécurité) tous deux caractérisés par 
la production de masse de produits de haute technologie La nouveauté par 
rapport avant-guerre était un consensus était globalement établi 
autour de idée selon laquelle un solide partenariat entre le public et le 
privé était nécessaire dans les deux cas Il est finalement aussi important de 
savoir en quoi les grandes entreprises changèrent au point un Lilienthal 
en vînt les louer que de comprendre pourquoi les démocrates se recen 
trèrent vers le consensus 
Les historiens économistes ont déjà montré que le monde des affaires 
admettait après-guerre la légitimité une politique fiscale keynésienne pour 
contrer les crises cycliques et soutenir la croissance ainsi que une manière 
générale extension du rayon action des pouvoirs publics dans certains 
champs de activité économique du pays en particulier ceux exigeant des 
ton Mifflin 1958 Galbraith inscrit dans la tradition inaugurée par les intellectuels pro 
gressistes un demi-siècle plus tôt pour souligner que contrairement affirmation du président 
de General Motors ce qui était bon pour Amérique ne était pas forcément pour General 
Motors et vice-versa 
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efforts poussés de recherche-développement6 Mais il reste analyser la 
manière dont les grandes entreprises engagèrent dans une collaboration 
poussée avec tat fédéral en mettant sa disposition les investissements 
immatériels et les capacités organisationnelles qui avaient fait leurs succès 
commerciaux7 exemple ici choisi est celui de la firme chimique Du Pont 
de Nemours et de certaines de ses activités civiles et militaires 
La seconde guerre mondiale généralisa une échelle alors inédite 
la coopération tripartite entre Etat fédéral et au premier chef le minis 
tère de la Défense les firmes industrielles et les laboratoires scientifiques 
des grandes universités de recherche Ce système tripartite était toutefois 
pas absolument nouveau il avait été rodé pendant la première guerre mon 
diale lorsque chimistes physiciens et ingénieurs avaient été enrôlés dans 
effort de guerre via le National Research Council créé en 1915 initiative 
de Académie des Sciences et que tat avait pris en charge organisation 
des transports et de la production industrielle8 Le NR continua pendant 
entre-deux-guerres maintenir des liens lâches entre tat et les universi 
tés en contribuant au financement de différents projets comme le cyclotron 
Ernest Lawrence Berkeley mais la seconde guerre mondiale imposa 
tat comme unique commanditaire des entreprises scientifiques et tech 
niques géantes dont les deux principales furent la mise au point du radar et 
le projet Manhattan visant fabriquer une bombe atomique Le projet 
Manhattan fut essentiellement un réseau impliquant armée des scienti 
fiques et des firmes industrielles contractants privés pour la fabrication des 
éléments de la bombe 
Parmi ces firmes Du Pont joua un rôle majeur puisque cette firme 
chimique avait principalement en charge la production du plutonium 
Depuis la guerre de Sécession Du Pont était le principal fournisseur de 
poudres et explosifs militaires mais elle avait alors aucun lien avec 
la physique nucléaire Si Du Pont fut choisie par le général Groves respon 
sable du projet Manhattan est parce que cette compagnie disposait un 
capital technique et humain précieux dont les divers éléments chimistes et 
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ingénieurs étaient assemblés lors de la recherche et du développement du 
nylon quelques années auparavant 
Le capital technique et humain agrégé par le nylon 
histoire de la recherche-développement du nylon est bien connue 
grâce aux travaux de Hounshell et Smith qui ont souligné combien impor 
tante fut la décision de Du Pont implanter en 1927 au sein de son labora 
toire de recherche une petite équipe de chimistes de haut niveau dirigée par 
Wallace Carothers pour faire de la recherche fondamentale9 Carothers et 
ses collaborateurs encouragés travailler sur les fibres synthétiques après 
un premier travail prometteur sur les polymères mirent au point en 1935 
une combinaison chimique originale le nylon 6-6 dont les propriétés 
physiques élasticité résistance... avéraient très intéressantes Après cette 
phase initiale de recherche le développement du nylon fut extrêmement 
rapide il passa une curiosité de laboratoire une réalité commer 
ciale en trois ans Deux points importent ici 
Premièrement le nylon bien issu des laboratoires et des usines de Du 
Pont ne doit pas être considéré dans une perspective purement interne 
entreprise Son développement fut aboutissement un réseau de produc 
tion de connaissances scientifiques et techniques établi dans les premières 
années du siècle avec la naissance des premiers laboratoires de recherche 
industrielle celui de Du Pont fut créé en 1902 et renforcé partir du début 
des années 1920 lorsque les études ingénieur devinrent plus rigoureuses 
notamment en ce qui concerne les spécialités requérant une formation scien 
tifique pointue génie électrique et chimique ce moment-là en effet des 
liens solides se nouèrent entre grandes entreprises et universités10 Ce fut 
précisément le cas de Du Pont et du Massachusetts Institute of Technology 
MIT) qui créa le premier département indépendant de génie chimique en 
1920 partiellement financé par Du Pont11 La firme chimique alors en plein 
développement avait besoin de spécialistes capables de traduire échelle 
industrielle le travail de laboratoire des chimistes travail intermédiaire qui 
avait été avant 1920 le point faible de industrie chimique américaine par 
rapport son homologue allemande12 Une collaboration étroite se noua 
donc entre Du Pont le MIT et quelques autres universités pour mettre au 
David HOUNSHELL et John SMITH Jr. Science and Corporate Strategy Du Pont 
1902-1980 New York Cambridge University Press 1988 chap 12 
10 Voir David NOBLE America by Design Science Technology and the Rise of Corporate 
Capitalism New York Knopf 1977 Leonard REICH The Making of American Industrial 
Research Science and Business at General Electric and Bell 1876-1926 New York Cambridge 
University Press 1985 Roger GEIGER To Advance Knowledge The Growth of American 
Research Universities 1900-1940 New York Oxford University Press 1986 
11 Les premiers cours ingénierie chimique avaient été créés en 1888 au sein du départe 
ment de chimie Il agissait essentiellement une combinaison de cours de chimie et de cours 
ingénieur-mécanicien Le premier département indépendant fut créé en 1920 
12 Avant 1920 les ingénieurs chimistes étaient formés au sein des départements de chimie 
Voir NOBLE America by Design... op cit 
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point un programme enseignement adapté aux besoins de la firme 
chimique 
Au moment où les ingénieurs américains intégraient massivement comme 
salariés Amérique des grandes entreprises alors que quelques années plus 
tôt nombre entre eux travaillaient encore comme consultants indépendants 
instar de Taylor ou au sein de petites entreprises les ingénieurs 
chimistes de même que leurs collègues ingénieurs électriciens trouvaient 
emploi majoritairement dans les très grandes entreprises qui finan aient leur 
formation ce en raison de la concentration de plus en plus accrue de indus 
trie chimique secteur très capitalistique de économie américaine13 
Le génie chimique était fondé sur un nouveau concept celui de unit opéra 
tion forgé en 1915 par un ingénieur-consultant de Boston Little puis 
formalisé en 1923 dans les Principes ingénierie chimique manuel de réfé 
rence écrit par trois professeurs du MIT William Walker Warren 
Lewis et McAdams Une unit opération est une opération de base en 
chimie industrielle cristallisation distillation combustion filtrage chauf 
fage...) dont la combinaison permet de décomposer un procédé de fabrication 
industrielle en une série opérations simples et standardisées Le concept de 
unit opération était inspiré des principes de la chaîne assemblage des usines 
Ford qui se diffusaient alors dans toute industrie américaine14 Cet outil 
méthodologique contribua faire entrer la chimie industrielle dans ère de la 
production de masse en même temps il fondait solidement la profession 
ingénieur chimiste désormais capable de répondre aux besoins variés une 
industrie en pleine expansion15 
Le programme enseignement du MIT ou de université de Illinois 
associait cours universitaires et stages en entreprises Des professeurs renom 
més comme Warren Lewis du MIT Roger Adams et Cari Speed Mar 
vel de université de Illinois étaient employés par Du Pont comme 
consultants et ils orientaient quelques-uns de leurs meilleurs élèves vers cette 
entreprise16 Ceux-ci une fois engagés par Du Pont étaient répartis dans ses 
différents départements dont le Département central de recherche chimique 
qui regroupait les plus aptes au travail théorique Le Département central 
modelisa mathématiquement les unit opérations pour les adapter parfaitement 
aux exigences sophistiquées de la chimie organique 
Les ingénieurs de Du Pont restaient en contact avec université par 
intermédiaire des professeurs-consultants ou par les cours que quelques- 
uns donnaient ou encore par la presse professionnelle qui véhiculait un 
13 Alfred CHANDLER Organisation et performance des entreprises op cit. 273 ss 
14 Voir David HOUNSHELL From the American System to Mass-Production 1800-1932 
Baltimore The Johns Hopkins University Press 1984 
15 Martha MOORE TRESCOTT The Rise of the American Electrochemicals Industry 1880- 
1910 Studies the American Technological Environment Westport Greenwood Press 1981 
et id. Unit Operations in the Chemical Industry An American Innovation in Modern Che 
mical Engineering dans William FURTER Century of Chemical Engineering New York 
Plenum Press 1982 Jean-Claude GU DON Conceptual and Institutional Obstacles to the 
Emergence of Unit Operations in Europe dans William FURTER sous la direction de) 
History of Chemical Engineering Washington DC American Chemical Society 1980 
16 Carl Speed MARVEL et Roger ADAMS Biographical Data Hagley Museum and 
Library Wilmington Delaware Manuscript Division HML) Accession 1784 Box 18 
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flot informations techniques offres emploi etc Certains ingénieurs de 
Du Pont choisissaient parfois de retourner université ainsi Allan Colburn 
ingénieur chimiste engagé par Du Pont en 1929 quitta entreprise en 1938 
pour diriger le Département de chimie de université du Delaware étroite- 
ment lié Du Pont tout en restant consultant 
Au moment où Du Pont innovait en matière de gestion en se diversifiant 
et en créant sa fameuse structure multidivisionnelle ses dirigeants avaient 
également compris que la production de savoir scientifique et technique 
nécessitait des échanges constants information et de personnel17 La coupure 
classique entre producteurs et consommateurs de savoir tendait effacer et 
les réseaux de laboratoires industriels et universitaires interpénétraient pour 
dessiner un dispositif complexe et mouvant18 Les ingénieurs chimistes nouvel 
lement engagés par Du Pont dans les années 1920 étaient donc les produits 
spécifiquement américains un dispositif apprentissage de savoir tech 
nique qui avérait déjà très efficace il fallut en 1935 produire en 
quantité industrielle un produit de haute technicité comme le nylon Du Pont 
disposait de la masse critique humaine et technique suffisante 
Deuxièmement le nylon joua un rôle de catalyseur de ce capital humain 
que Du Pont avait constitué depuis le début des années 1920 et qui était dis 
persé dans les différents départements de entreprise Son développement fut 
réparti entre trois départements 
Le Département ammoniac était en charge de la production des produits 
intermédiaires nécessaire au nylon acide adipique et diamine hexaméthy- 
lène Au prix de lourds investissements ce département avait acquis dans les 
années 1920 une bonne maîtrise des techniques complexes de la chimie des 
hautes pressions mais le prix de ammoniac était effondré la fin de la 
décennie en raison une surproduction et de la crise économique Son direc 
teur Roger Williams un ingénieur chimiste diplômé du MIT avait alors su 
tirer parti de son équipement sophistiqué et du savoir-faire de son équipe en 
fabriquant de nouveaux produits qui nécessitaient eux aussi comme ammo 
niac des réactions catalytiques Aussi le nylon fut-il une aubaine pour ce 
département il lui assura définitivement sa survie en même temps que 
celle de la carrière de Williams chez Du Pont19 Le Département de recherche 
chimique était chargé de la polymérisation des produits de base ainsi que de 
leur transformation en fibre tâche complexe qui nécessita plusieurs mois de 
travail intensif et mobilisa plusieurs dizaines ingénieurs et de chimistes sous 
la responsabilité de Thomas Chilton et Crawford Greenewalt Enfin le 
Département de la rayonne occupa de la mise au point du textile final et de 
sa future commercialisation 
17 Sur la structure multidivisionnelle voir Alfred CHANDLER La main visible des mana 
gers Paris Economica 1990 et Olivier ZUNZ Amérique en col blanc invention du tertiaire 
1870-1920 Paris Belin 1992 
18 Olivier ZUNZ Producers Brokers and Users of Knowledge The Institutional Matrix 
dans Dorothy Ross sous la direction de) Modernist Impulses in the Human Sciences Balti 
more The Johns Hopkins University Press 1994 GEIGER To Advance Knowledge... op cit 
19 David HOUNSHELL et John SMITH Science and Corporate Strategy... op cit. 
pp 183-189 et interview de Roger Williams par Chandler William Wilkin 
son 20 juin 1962 HML Ace 1689 
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La collaboration interdépartementale nécessitée par le développement 
très complexe du nylon 500 brevets furent déposés fut occasion pour les 
quelque 230 chimistes et ingénieurs directement concernés de faire leurs 
preuves de se connaître apprendre coordonner méthodiquement leur 
travail et passer avec une grande rigueur une étape technique une 
autre Malgré la multitude obstacles techniques le développement de la 
nouvelle fibre opéra de manière très harmonieuse Les choix techniques 
essentiels furent arrêtés rapidement par Elmer Bolton le directeur de la 
recherche chimique et un Comité de supervision Steering Committee qui 
comprenait les responsables du projet 
La phase de laboratoire mit en évidence la valeur potentielle du nylon 
Elle fut suivie de la construction une usine pilote permettant de tester sa 
fabrication industrielle et arrêter les principaux choix commerciaux le 
nylon serait abord proposé sous forme de bas Enfin la construction 
une usine commerciale permit de mettre au point les procédés de produc 
tion de masse du nylon environ 1300 tonnes furent produites en 1940)20 
Du Pont était cet égard la seule entreprise chimique qui construisait 
elle-même ses propres usines grâce son Département construction 
Department of Engineering) dirigé par Ackart ce qui ne devait pas 
échapper au général Groves en charge du projet Manhattan pendant la 
guerre et lui-même expert en la matière il fut responsable la fin des 
années 1930 de la construction du plus grand immeuble de bureaux du 
monde le Pentagone)21 
Aussi le développement du nylon plus encore que son invention en labo 
ratoire qui fut au fond relativement fortuite apparaît-il comme un succès 
magistral combinant la fois innovation de produit et les innovations de 
procédés le summum de la recherche industrielle avant-guerre un peu 
comme le modèle avait représenté aboutissement du système améri 
cain de manufacture une vingtaine années auparavant Le nylon instar 
de la lampe filament tungstène mise au point par General Electric dans les 
années 1920 proposait au grand public un produit de haute technicité et de 
grande consommation Cela ne manqua pas impressionner considérable 
ment la clientèle féminine séduite par des bas apparence flatteuse réputés 
inusables et mystérieusement fabriqués partir de charbon air et 
eau ainsi que le vantait la réclame 
La réussite technique et commerciale extraordinaire du nylon déjà évi 
dente dès les premiers jours de sa commercialisation en mai 1940 quelques 
mois après les deux expositions universelles de New York et San Francisco 
renfor les dirigeants de Du Pont dans leur conviction que innovation 
technique radicale était la clé du développement de la firme en même temps 
elle fit de la chimie une vedette technologique comparable électri 
cité et elle servit de tremplin ceux qui avaient travaillé22 
20 BOLTON Development of nylon Industrial and Engineering Chemistry 34 
January 1942 56 HML Ace 2028 
21 Voir le témoignage de Leslie GROVES dans Now It Can Be told The Story of the Man 
hattan Project New York Harper and Row 1962 
22 Sur le modèle nylon voir David HOUNSHELL Du Pont and the Management of 
Large-Scale Research and Development dans Peter GALISON et Bruce HEVLY sous la direc- 
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Un choix difficile pour Du Pont 
observateur attentif était le général Groves savait que seule Du 
Pont était en mesure de mener bien la fabrication industrielle du pluto 
nium qui nécessitait comme pour le nylon invention de procédés de 
fabrication radicalement nouveaux Pourtant engagement de Du Pont 
dans le nucléaire allait pas de soi Ses dirigeants craignaient en effet de 
se voir accuser être des marchands de mort comme lors des investiga 
tions conduites en 1935-1936 par la Commission enquête du Sénat sur les 
profits de guerre pendant le premier conflit mondial et les relations entre 
armée et les firmes industrielles En outre ils pensaient prioritairement 
après-guerre et avenir commercial prometteur du nylon et de ses pro 
duits dérivés et ne tenaient guère investir leur potentiel technique et 
humain dans une aventure très incertaine23 Mais il convient également de 
prendre en considération le fait que engagement dans le nucléaire ne 
signifiait pas seulement changement échelle du point de vue des inves 
tissements ce qui avait après tout rien effrayant pour les dirigeants et 
les ingénieurs une entreprise habituée aux projets lourds mais égale 
ment changement culturel pour Du Pont au sens où le projet Manhattan 
nécessitait établissement de relations étroites et simultanées avec les 
scientifiques et tat Certes entreprise avait habitude des relations 
avec les militaires qui avaient toujours constitué pour elle un marché 
appréciable et elle comptait depuis longtemps plusieurs représentants 
dévoués dans les couloirs du ministère de la Guerre Mais ces relations 
étaient jusque-là établies sur la base de contrats commerciaux de fourni 
tures de poudres et explosifs Du Pont livrait tat payait Tandis 
avec le projet Manhattan tat était pas seulement un gros client 
mais il devenait un partenaire pour la fabrication problématique un pro 
duit qui existait que virtuellement pour un objectif final des plus incer 
tains Cela nécessitait établissement un système relationnel complexe 
entre partenaires privés et publics ce qui était alors difficile concevoir 
pour Du Pont En effet cette entreprise dirigée par les cousins Du Pont 
connus pour leurs opinions très conservatrices concevait sa relation avec 
tat fédéral et sa bureaucratie experts en termes opposition stricte 
Les Du Pont et leur vieil ami et associé John Raskob avaient même créé 
en 1934 une association ultra-conservatrice American Liberty League 
pour opposer au New Deal et protéger la libre entreprise du socia 
lisme 24 
tion de Big Science The Growth of Large-Scale Research Stanford Stanford University Press 
1992 pp 236-261 Sur le vedettariat de la chimie voir notamment les archives Du Pont sur le 
stand Du Pont exposition universelle de San Francisco en 1939 HML Ace 1410 Box 44 
23 HouNSHELL et SMITH Science and Corporate Strategy... op cit. 332 ss 
24 Sur American Liberty League voir Robert BURK The Corporate State and the Broker 
State The Du Ponts and American National Politics 1925-1940 Cambridge Harvard Univer 
sity Press 1990 
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Au vrai les dirigeants de Du Pont avaient saisi occasion de la commer 
cialisation du nylon pour montrer que les grandes entreprises étaient en 
mesure de changer concrètement la vie de manière plus tangible et satis 
faisante que intervention de tat Dans un discours très caractéristique 
Henry Du Pont vice-président de la firme affirmait devant une audience 
industriels du Michigan le 24 janvier 1940 que Roosevelt avait expéri 
menté de fa on extravagante et dépensé sans compter. que les graves 
problèmes subsistent Seules les innovations techniques et la production de 
masse continuait-il fournissent des emplois des millions hommes et 
augmentent le niveau de vie Les récents développements techniques posent 
les fondations de millions de nouveaux emplois 25 Walter Carpenter qui 
devint président de Du Pont en 1940 lui faisait écho en affirmant que la 
meilleure manière augmenter le gâteau et de parvenir une juste dis 
tribution des revenus est investir dans la recherche industrielle et non 
dans expérimentation sociale 26 Une forte volonté indépendance jointe 
au conservatisme politique des dirigeants ne militait pas pour que Du Pont 
intégrât dans le réseau multipolaire public-privé du projet Manhattan 
De ce point de vue Du Pont était en retard par rapport certaines insti 
tutions affaires et universitaires qui avaient dès entre-deux-guerres 
commencé reconsidérer leurs relations avec tat est le cas du MIT des 
années 1930 dont le président le physicien Karl Compton soucieux éviter 
que Institut ne devînt un simple prestataire de service pour industrie 
choisit avec aide du professeur de génie électrique Vannevar Bush 
accroître autonomie de Institut par rapport aux firmes privées en assu 
rant du support financier de tat fédéral ainsi que de fondations privées 
comme la Fondation Rockefeller27 Le MIT comprit donc bien avant la 
guerre que sa crédibilité et son développement passaient par établissement 
de liens avec des institutions diverses et parfois concurrentes entre elles 
instar de ce que faisaient déjà autres grandes universités comme Cal 
ch ou Berkeley où le très opportuniste Ernest Lawrence put construire 
son cyclotron grace aux compagnies électricité régionales la Fondation 
Rockefeller tat de Californie et tat fédéral tous intéressés divers 
titres par la physique des hautes énergies28 Dans le monde du Big Business 
Gerald Swope président de General Electric et vrai stratège politique avait 
également entrevu il fallait dialoguer avec tat fédéral et tirer parti de 
sa capacité intervention29 Avec quelques-uns de ses collègues comme 
Walter Teagle de Standard Oil Swope était un des principaux animateurs 
25 Henry Du PONT Industry Past Present and Future conférence de Detroit Mi. 
HML Ace 1410 Box 61A 
26 Walter CARPENTER Policy as to Fair Distribution of Income 
13 février 1940 HML Ace 1410 Box 61A 
27 Voir Roger GEIGER To Advance Knowledge op cit. 174 ss et Christophe CUYER 
The Making of Science-based Technological University Karl Compton James Killian and the 
Reform of MIT 1930-1957 HSPS 23 1992 
28 Voir Robert SEIDEL The Origins of the Lawrence Berkeley Laboratory dans Peter 
GALISON et Bruce HEVLY sous la direction de Big Science... op cit 
29 Swope avait soutenu élection de Compton au MIT malgré que cela signifiât une 
moindre influence de sa compagnie dans élaboration des programmes universitaires de 
Institut 
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du Business Advisory Council conseil lié au ministère du Commerce et qui 
contribua établissement de la loi Wagner sur les relations entre patronat 
et syndicats Même il convient ainsi que montré Thomas Ferguson de 
tenir compte des intérêts commerciaux des entreprises concernées il en 
est pas moins clair que de grandes entreprises comme Standard Oil ou 
General Electric envisageaient dès avant-guerre leurs relations avec tat 
en termes de partenariat alors que les Du Pont étaient arc-boutés sur une 
conception très rigide et conservatrice du rôle de tat30 
approfondissement des relations entre tat et les partenaires privés 
ne se réalisa toutefois pas dans les années 1930 car Swope et les universi 
taires du MIT comme Compton et Bush ou James Conant président de 
Harvard souhaitaient que le leadership une association éventuelle avec 
tat fédéral fût assumé par eux Mais cela est pas un hasard si Bush et 
Conant dirigèrent pendant la guerre les deux institutions clés qui articulaient 
le travail des partenaires publics et privés et qui chapeautaient le projet 
Manhattan Office for Scientific Research and Development OSRD et le 
National Defense Research Committee NDRC) 
Sous la pression exercée par les politiques et au premier chef Roose 
velt Du Pont engagea donc contrec ur dans un projet étranger sa 
culture politique ironie de histoire est finalement que le nylon symbole 
de ce que la libre entreprise était capable apporter Amérique et pré 
senté comme tel par les Du Pont la veille de la guerre par contraste avec 
les chimères du New Deal) permit leur firme de jouer un rôle détermi 
nant dans le projet Manhattan Ce faisant entreprise se transforma en 
concevant sa relation avec tat de manière bien plus sophistiquée que par 
le passé 
Le projet Manhattan comme système politique 
Les études histoire scientifique et histoire militaire ont souligné 
importance politique majeure du projet Manhattan mais la participation 
des entreprises privées généralement été négligée au profit un examen 
trop exclusif des relations entre militaires et physiciens31 Or appréciation 
des aspects proprement techniques du projet Manhattan est essentielle parce 
elle permet de comprendre pourquoi il fut un succès politique qui servit 
après-guerre de paradigme au complexe militaro-industriel et pourquoi ce 
dernier ne fut pas seulement composé de firmes armement comme Lock 
heed mais aussi entreprises vocation essentiellement civile 
30 Thomas FERGUSON From Normalcy to New Deal Industrial Structure Party Compe 
tition and American Public Policy the Great Depression International Organization 38 
hiver 1984 
31 Les exposés les plus détaillés se trouvent dans les deux histoires officielles du projet 
Manhattan et de AEC Vincent JONES Manhattan The Army and the Bomb Washington 
Center for Military History US Army 1985 Richard HEWLETT et Oscar ANDERSON Jr. 
History of the United States Atomic Energy Commission vol The New World 1939-1946 
University Park Pennsylvania State University Press 1962 Voir également Richard RHODES 
The Making of the Atomic Bomb New York Simon Schuster 1986 bien il se concentre 
surtout sur les aspects scientifiques du projet 
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Une firme réputée ingénieurs-consultants de Boston Stone and Web 
ster avait abord été contactée par 1OSRD pour construire usine chargée 
de produire du plutonium partir uranium 238 ampleur de la tâche 
apparut telle au physicien Arthur Compton responsable du Laboratoire 
métallurgique de Chicago le nom de code du groupe des physiciens 
nucléaires ainsi Groves ils prirent initiative de contacter Du Pont 
dont un et autre connaissaient le savoir-faire Après une étude préli 
minaire menée par Warren Lewis professeur au MIT et consultant 
Du Pont) Greenewalt Williams et Gary un assistant de Ackart) Du Pont 
signa un contrat avec le gouvernement américain le 21 décembre 1942 stipu 
lant que la firme était en charge de la conception et de la construction une 
usine de production de plutonium et elle ne serait que remboursée des 
frais afférents plus un dollar par an32 
Du Pont créa cet effet une nouvelle division au sein de son organi 
gramme la division TNX dépendante du Département des explosifs) dont 
le responsable était Roger Williams qui avait si bien su gérer son départe 
ment ammoniac TNX était divisée en deux départements la division 
technique dirigée par Crawford Greenewalt était chargée de la concep 
tion des réacteurs nucléaires et la division manufacture dirigée par 
Monte Evans occupait de la construction et de la gestion des installa 
tions avec aide du Département construction de Du Pont et des ingénieurs 
de armée La remarquable capacité organisationnelle de Du Pont notam 
ment caractérisée par une structure décentralisée et multidivisionnelle et 
qui était alors une référence pour toute industrie américaine avérait très 
adéquate une collaboration avec les partenaires militaires et civils TNX 
instar des autres divisions était autonome et dotée de son organisation 
propre ce qui lui permettait de fonctionner dans la plus grande discrétion 
insu de qui était pas directement concerné 
Les responsables de TNX et leurs collaborateurs étaient tous des ingé 
nieurs chimistes qui avaient travaillé au développement du nylon bien ils 
eussent pas de connaissances particulières en physique nucléaire Pour la 
plupart nés au début du 20e siècle étudiants au MIT ou université de 
Illinois dans les années 1920 engagés ensuite par Du Pont aguerris par 
aventure technique du nylon ils eurent avec le projet Manhattan occasion 
exceptionnelle de montrer leur savoir-faire Le projet marqua fortement leur 
vie et leur carrière ils furent ensuite promus des fonctions emi 
nentes chez Du Pont ou université exemple le plus spectaculaire est 
celui de Greenewalt né en 1902 étudiant au MIT entre 1920 et 1922 en 
génie chimique engagé par Du Pont en 1922 responsable de la polymérisa 
tion lors du développement du nylon directeur du Département Grasselli de 
1939 1942 puis directeur technique de TNX en 1945 et enfin pré 
sident de la firme de 1948 196233 
32 Du Pont était en outre chargée de la production eau lourde et construisit cet effet 
plusieurs usines dans Indiana la Virginie occidentale et Alabama Les informations tech 
niques les plus précises se trouvent dans JONES Manhattan The Army and the Bomb 
op cit 
33 Pour des informations biographiques détaillées voir Pap NDIAYE Fat Man and Wrin- 
kleproof Suit mémoire de Master of Arts Université de Virginie 1992 
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Les ingénieurs responsables de TNX ainsi que leurs collègues du Dépar 
tement construction entretenaient des relations étroites avec les physiciens 
et les militaires Personnel et informations circulaient constamment entre 
Chicago Wilmington Washington Oak Ridge et Hänförd dans tat de 
Washington là où usine de plutonium fut installée partir de hiver 1943 
usine de Hänförd fut le plus grand site industriel construit pendant la 
guerre Située dans une région semi-aride au bord de la rivière Columbia 
elle employait environ 45 000 personnes Deux points sont ici essentiels 
une part expérience accumulée lors de la mise au point du nylon fut 
décisive pour la production du plutonium34 La construction de usine pilote 
de Oak Ridge jugée initialement mutile par de nombreux physiciens 
organisation rigoureuse de la recherche Chicago supervisée par un Stee 
ring Committee les précautions prises lors de la conception de usine de 
Hänförd toutes méthodes déjà expérimentées avec succès quelques années 
plus tôt et qui contribuèrent largement au succès du projet Le surdimen- 
sionnement des réacteurs de Hänförd en particulier avéra judicieux 
lorsque on aper ut que la réaction en chaîne étouffait après quelques 
heures de fonctionnement Il permit remédier par ajout de barres sup 
plémentaires uranium35 Les ingénieurs de Du Pont prouvèrent efficacité 
de leur formation la fois scientifiquement poussée et suffisamment souple 
pour adapter aux exigences de la physique nucléaire 
autre part le projet Manhattan permit Du Pont de faire son appren 
tissage des réseaux multipolaires public-privé Il agissait pour les ingé 
nieurs de dialoguer étroitement avec les physiciens de Chicago parfois 
ombrageux et initialement méfiants égard de la firme chimique tout en 
tenant compte du Comité exécutif Executive Committee de Du Pont ainsi 
que des directives du général Groves Ainsi que Greenewalt écrit plu 
sieurs reprises dans son journal personnel il dut fréquemment négocier 
âprement pour vendre aux physiciens ou ses propres supérieurs tel ou 
tel choix technique ou organisationnel36 Chez Du Pont les chercheurs 
étaient habituellement au service des différents départements de entre 
prise et ils intervenaient pas dans leur politique industrielle et commer 
ciale mais il en allait autrement avec les physiciens de Chicago Ceux-ci 
scientifiques prestigieux entendaient bien que Du Pont fût leur service et 
non inverse afin de contrôler toutes les étapes menant au produit final 
Par exemple lorsque le général Groves et Roger Williams le respon 
sable de TNX décidèrent de construire une usine pilote ce fut sans consul 
ter les scientifiques de Chicago qui étaient opposés estimant que le 
réacteur expérimental Argonne près de Chicago suffisait et il fallait 
passer le plus rapidement possible étape industrielle Hänförd Ainsi 
que Greenewalt le pressentit les physiciens réagirent vigoureusement et 
Williams dut promettre que Du Pont occuperait entièrement de la 
construction et du fonctionnement de usine pilote Cela était toutefois sans 
34 David HOUNSHELL Du Pont and the Management. art cité 
35 Richard HEWLETT et Oscar ANDERSON Jr. The New World 1939-1946 op cit. 
pp 605-608 
36 Crawford GREENEWALT Manhattan Project Diary Unclassified Portions vols 
HML Ace 1889 
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compter avec le Comité exécutif de Du Pont qui refusa le projet en arguant 
une usine pilote devait être utilisée par les scientifiques plutôt que par les 
ingénieurs De son côté James Conant chef de 1OSRD estimait il fallait 
en tenir accord initial On parvint finalement un compromis puisque 
Du Pont construisit usine en question Oak Ridge Tennessee mais que 
ses installations furent utilisées par les physiciens qui en furent ailleurs 
très satisfaits37. Après quelques faux pas Williams et surtout Greenewalt 
firent la preuve de leur talent de négociateurs pour satisfaire les exigences 
parfois contradictoires de leurs différents partenaires Ils savaient désormais 
comment obtenir gain de cause en assurant du soutien de tel de leur parte 
naire comment négocier finement la construction un projet bref ils 
avaient intégré le caractère essentiellement politique de la science lourde 
contemporaine tat était plus seulement un consommateur comme lors 
de la première guerre mondiale mais aussi un producteur activement engagé 
dans le projet Le schéma traditionnel tat-consommateur et entreprise- 
producteur était désormais obsolescent La réussite du projet Manhattan 
matérialisée par explosion de Little Boy et de Fat Man au-dessus 
Hiroshima et Nagasaki les et août 1945 ne doit donc pas être analysée 
dans une perspective uniquement scientifique et militaire mais aussi dans sa 
dimension technique et politique38 
Technique parce que les ingénieurs chimistes avérèrent indispensables 
la construction de la bombe atomique en dépit de ce que pensaient ini 
tialement de nombreux physiciens de Chicago Le projet Manhattan exigea 
la fois le travail des théoriciens les plus pointus et celui de spécialistes de la 
production de masse exactement comme le nylon quelques années aupara 
vant Le nylon et le plutonium devaient être produits très grande échelle 
que ce fût pour la rentabilité commerciale ou efficacité militaire En ce 
sens ils constituèrent après-guerre le paradigme de la réussite industrielle 
américaine 
Politique parce elle influen durablement par la suite la manière dont 
les Américains con urent efficacité de action politique la clé du succès 
passait par alliance entre la bureaucratie fédérale les experts scientifiques et 
les partenaires privés mettant disposition leur savoir-faire industriel 
Le changement le plus net entre les deux projets lourds que furent la 
mise au point du nylon et de la bombe atomique réside dans le fait que le 
nylon fut le fruit un dialogue entre université et Du Pont brouillant la dis 
tinction traditionnelle entre producteurs et consommateurs de savoir tan 
dis que le projet Manhattan en introduisant un nouveau partenaire brouilla 
la distinction politique entre sphères privée et publique Celles-ci avaient 
bien entendu pas fusionné chacun avait soin de rappeler son attachement 
la libre entreprise et aux règles du marché mais leurs attributions propres 
étaient moins clairement définies avant-guerre 
Aussi la décision de Du Pont de mettre fin ses activités nucléaires en 
1945 après de nombreux débats internes matérialisés par des rapports suc- 
37 GREENEWALT ibid. 11 12 15 16 20 janvier 1943 HEWLETT et 
ANDERSON ibid. pp 190-193 
38 Seule la bombe de Nagasaki était une bombe au plutonium 
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cessifs et contradictoires ne doit-elle pas être surestimée Les raisons en ont 
été maintes fois expliquées par les dirigeants de la firme et on peut les 
résumer en indiquant que Du Pont était avant tout mobilisée par le déve 
loppement du marché civil prometteur après-guerre en particulier dans le 
domaine des fibres synthétiques et elle ne souhaitait pas engager plus 
avant dans un domaine aux perspectives commerciales très incertaines Ce 
point de vue est guère surprenant ainsi que montré Brian Balogh 
aucune firme en 1945 ne considérait avec enthousiasme la possibilité inves 
tir dans le nucléaire et lorsque General Electric prit en charge les instal 
lations de Hänförd en 1948 ce fut après de longues négociations avec 
Atomic Energy Commission AEC) et bien des réticences39 Les argu 
ments commerciaux prévalurent en 1945 sur les arguments politiques très 
apparents dans le rapport établi en février 1945 par Charles Stine ancien 
responsable de la recherche chez Du Pont et membre de son Comité exé 
cutif40 Stine indiquait en effet que la collaboration avec le gouvernement et 
ses experts scientifiques pouvait permettre Du Pont de se maintenir en état 
de veille scientifique pour en bénéficier commercialement le jour venu 
même il fallait se méfier des réverbérations politiques possibles Le 
retrait de Du Pont peut alors se comprendre comme la dernière manifesta 
tion de sa culture avant-guerre le souhait illusoire comme après la pre 
mière guerre mondiale de retourner la normale Back to normalcy et 
donc de couper les liens avec tat fédéral Au même moment autres 
industriels faisaient écho Du Pont ainsi de Frank Jewett président AT 
qui manifestait sa volonté de revenir au tête-à-tête ante bellùm entre 
industrie et université Mais il était trop tard compris pour Du Pont 
tat fédéral était imposé comme un partenaire incontournable au pre 
mier chef dans la production militaire mais également dans la science lourde 
et la régulation économique Du Pont dut comme les autres grandes entre 
prises en tenir compte Faire du retrait de 1945 une coupure majeure dans 
histoire de Du Pont ne permet pas de comprendre la continuité des nou 
velles relations entre Du Pont et tat fédéral qui étaient établies avec le 
projet Manhattan et qui contribuèrent donner son visage Amérique 
après-guerre 
En effet Du Pont ne se retira pas du nucléaire mais agit selon des 
modes différents De 1946 1950 la firme mit la disposition de Atomic 
Energy Commission AEC ses capacités expertise un moment où le 
manque experts se faisait sentir et où les ingénieurs et les physiciens formés 
par dizaines de milliers dans les universités étaient pas encore disponibles41 
39 Brian BALOGH Chain Reaction Expert Debate and Public Participation in American 
Commercial Nuclear Power 1945-1975 New York Cambridge University Press 1991 chap 
40 Charles STINE au Comité exécutif 12 février 1945 HML Ace 1957 Series II Subseries 
Box 830 
41 Brian BALOGH Chain Reaction... op cit. 68 Sur expertise voir Brian BALOGH 
Reorganizing the Organizational Synthesis Federal-Professional Relations in Modern Ame 
rica dans Studies in American Political Development Spring 1991 pp 119-172 Frank 
NEWMAN The Era of Expertise The Growth the Spread and Ultimately the Decline of the 
National Commitment to the Concept of the Highly Trained Expert 1945 to 1970 thèse de doc 
torat Ph D. non publiée Stanford University 1981 Thomas HASKELL sous la direction 
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Cela se manifesta par la participation ingénieurs de Du Pont différents 
conseils officiels dès la création de AEC le 1er août 1946 Le 12 décembre 
1946 Hood Worthington qui avait été responsable de la construction des 
réacteurs de Hänförd fut nommé membre du General Advisory Commit 
tee de AEC composé de huit autres personnes chargées de conseiller 
Agence et présidé par le physicien Robert Oppenheimer Greenewalt 
fut nommé en 1947 au Comité de énergie atomique du Joint Research 
and Development Board une de ces instances militaires chargées de la 
recherche scientifique qui proliféraient cette époque qui était présidée 
par Vannevar Bush42 autres experts de la firme étaient régulièrement 
sollicités pour des rapports sur de nouveaux modèles de réacteurs 
nucléaires ou des enquêtes sur la fabrication du plutonium43 Ce travail 
expertise des ingénieurs de Du Pont correspondit finalement parfaite 
ment aux besoins de tat entre la fin de la seconde guerre mondiale et le 
début de la guerre de Corée soit une période transitoire environ cinq 
ans pendant laquelle la consommation militaire baissa le budget militaire 
passa de 816 milliards de dollars en 1945 109 en 1948 alors que les insti 
tutions fédérales civiles avaient pas encore atteint leur régime de croi 
sière Si la guerre froide ne était aggravée en 1950 avec la guerre de 
Corée il est possible que appareil administratif lourd qui régulait les rela 
tions entre partenaires publics et privés se fût progressivement affaibli et 
que les dépenses de tat en matière de recherche militaire et civile 
fussent revenues leur niveau avant-guerre comme le souhaitaient du 
reste quelques personnalités tel Charles Wilson ministre de la Défense 
Eisenhower et bête noire des chercheurs Mais la guerre et le 
contexte violemment anticommuniste du début des années 1950 solidi 
fièrent le rapprochement entre sphères publique et privée Les ingénieurs 
de Du Pont passèrent ainsi un rôle expert-consultant un rôle plus 
actif celui de principal partenaire privé dans la fabrication de la bombe 
selon un calendrier calqué sur celui de augmentation des moyens mili 
taires américains et la mise en place une économie de guerre perma 
nente Au même moment entreprise chimique construisait usine sur 
usine pour produire du nylon et satisfaire une demande apparemment 
insatiable De 1945 1962 la production de nylon passait de 1500 600 000 
tonnes an 
de) The Authority of Experts Studies in Histories and Theory Bloomington Indiana Univer 
sity Press 1984 
42 Sur le JRDB voir Allan NEEDELL Lloyd Berkner and Science-Statesmanship dans 
Peter GALISON et Bruce HEVLY sous la direction de Big Science op cit. pp 290-311 
43 HML Ace 1957 Series Subseries Box Cette dernière enquête entreprise la 
suite une demande de AEC en décembre 1948 se conclut en mars 1949 par un rapport 
détaillé sur les capacités nucléaires américaines la veille de explosion de la première bombe 
soviétique 
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Savannah River 
La participation de Du Pont au programme thermonucléaire américain 
est peu connue et généralement sous-estimée44 Elle fut cependant décisive 
car elle renfor les liens entre Du Pont et tat représenté ici par Atomic 
Energy Commission de telle sorte que la firme chimique bien que restant 
fondamentalement orientée vers le marché civil devint un partenaire per 
manent des pouvoirs publics en 1989 La décision de construire la 
super-bombe fut prise par Truman fin 1949 après explosion de la 
bombe soviétique45 Il agissait pour AEC de trouver un partenaire qui 
pût construire et gérer une nouvelle unité de production de matériaux fis 
siles et notamment de plutonium et de tritium entreprise la plus compé 
tente était sans aucun doute Du Pont aussi le président de AEC écrivit-il 
une lettre Greenewalt le 12 juin 1950 sollicitant les capacités expertise 
de sa firme afin un programme précis pût être établi et un accord signé 
et sous-entendant elle aurait engager davantage Une lettre de Tru- 
man du 25 juillet 1950 vint appuyer la demande de AEC et le 26 juillet le 
Comité exécutif de Du Pont acceptait le principe de opération en même 
temps il créait une nouvelle division équivalente la division TNX du 
projet Manhattan the Atomic Energy Division AED)46 Ses responsables 
étaient tous des vétérans du projet Manhattan et notamment son directeur 
Monte Evans ancien responsable du Département construction de TNX 
Le premier directeur de la nouvelle usine Miller avait été le dernier 
directeur de Du Pont Hänförd instar du contrat de 1942 le contrat 
signé le 17 octobre 1950 ne prévoyait un bénéfice un dollar an pour 
entreprise AEC supervisait Du Pont en assurant du respect du cahier 
des charges production utilisation des fonds sécurité)47 
tablie au bord de la rivière Savannah en Caroline du Sud usine 
nucléaire construite par Du Pont partir de février 1951 était de loin la plus 
grande du monde En cinq ans cinq réacteurs nucléaires une unité de pro 
duction eau lourde deux usines chimiques de séparation isotopique ainsi 
que de multiples laboratoires centrales électriques bâtiments divers furent 
construits par près de 40 000 personnes dont la plupart étaient employées 
par le Département construction de Du Pont La construction coûta environ 
12 milliard de dollars AEC48 Les premiers matériaux fissiles plutonium 
et tritium furent livrés AEC le 29 décembre 1954 soit plus de deux ans 
44 Pour un exposé technique des activités de Du Pont Savannah River voir un document 
interne de Du Pont William BABBINGTON History of Du Pont at the Savannah River Plant 
Wilmington Delaware Du Pont de Nemours Co. Hagley Library 1990 
45 Voir Richard HEWLETT et Francis DUNCAN Atomic Shield 1947-1952 vol II de la 
History of the US Atomic Energy Commission University Park Pennsylvania State Univer 
sity Press 1969 Herbert YORK The Advisors Oppenheimer Teller and the Superbomb 
Stanford University Press 1976 Jonathan STEIN From Bomb to Star War The Politics of 
Strategic Decision Making Lexington Ma. Lexington Books 1984 Gregg HERKEN The Ato 
mic Bomb in the Cold War 1945-1950 Princeton Princeton University Press 1988 
46 HML Ace 1957 Series II Box 
47 History of Négociation of Contract AT 07-2)-1 HML Ace 1957 Series II Box 
48 William BABBINGTON History of Du Pont at the Savannah River Plant op cit 
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après explosion de la première bombe thermonucléaire Mike le 
1er novembre 1952 Mais Savannah allait permettre aux tats-Unis entrer 
dans ère de la production de masse de bombes atomiques 
Atomic Energy Division de Du Pont bien que théoriquement dépen 
dante du Département des explosifs constitua de fait le onzième départe 
ment de la firme Elle employait de manière permanente environ 000 per 
sonnes pour la plupart Savannah auxquelles il faut ajouter 230 employés 
de AEC49 Evans était chargé de comptes rendus réguliers au Comité exé 
cutif qui surveillait de près avancement des travaux ainsi que plus tard la 
production des produits radioactifs Celle-ci était donc gérée comme 
importe quelle production commerciale LAED instar de TNX était 
divisée en deux départements le Département technique et le Département 
production et pouvait faire appel aux départements auxiliaires de Du Pont 
recherche chimique de personnel juridique relations publiques achats 
examen des relations internes entre AED et les autres départements de 
Du Pont montre un flot de services informations et de personnel cir 
culait constamment entre eux de telle sorte que AED était pleinement inté 
grée dans la structure de Du Pont50 Tel ingénieur pouvait commencer sa 
carrière dans le Département de chimie organique avant être muté AED 
ou au Département des fibres synthétiques Dale Babcock par exemple 
fut embauché par Du Pont en 1929 après avoir décroché un Ph en génie 
chimique université de Illinois sous la direction de Speed Marvel Il 
travailla dans le Département nylon en 1942 puis rejoignit TNX en 
1942 où il était chargé de la conception des réacteurs de Hänförd avec Wor 
thington) avant être affecté au Département Grasselli en 1945 où il resta 
en 1950 date laquelle il fut nommé directeur des réacteurs Savan 
nah River51 Les responsables de Du Pont établirent des statistiques précises 
sur les mouvements de personnel afin de les réguler et obtenir la meil 
leure fertilisation possible des différents départements52 Une mutation 
AED était souvent un bon moyen de assurer des qualités un jeune ingé 
nieur ainsi que de accoutumer des méthodes de travail particulièrement 
rigoureuses Les employés étaient toutefois pas obligés accepter leur 
transfert AED et il fallait leur assurer que leur carrière ne serait pas 
compromise bien au contraire Des primes spécifiques pouvaient convaincre 
les indécis qui étaient généralement moins rebutés par le nucléaire que par 
la Caroline du Sud et des conditions de vie initialement difficiles53 
Bien que Du Pont ne retirât pas de bénéfice financier de son engagement 
dans le nucléaire il constitua pour cette firme dans les années 1950 un 
moyen de conserver un savoir-faire dans un domaine de pointe potentielle- 
49 état-major de AED se trouvait au siège de Du Pont Wilmington Delaware Envi 
ron 60 ingénieurs de Du Pont travaillaient sur le réacteur expérimental Argonne géré par 
université de Chicago et AEC 
50 Recruitement of Technical Personnel for Opérations HML Ace 1957 Séries II 
Box 
51 Notice Babcock dans Who is Who in Chemistry édition 1956 
52 Recruitement of Technical Personnel for Operations op cit. 
53 AEC refusa de construire une ville et les employés durent vivre pendant plusieurs mois 
dans des baraques de chantier loin de tout et sans commodités HML Séries II Box 
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ment lucratif une école de formation pour ses ingénieurs et ses chimistes 
ainsi une source de prestige une époque où le nucléaire non encore 
supplanté par la conquête spatiale représentait la dernière frontière 
technologique 
La construction et la gestion du complexe de Savannah renforcèrent les 
liens entre Du Pont et AEC Outre leur collaboration étroite sur le site 
même le capital expertise accumulé par Du Pont fut largement mis 
contribution par AEC et ses successeurs54 que ce fût par une participation 
son General Advisory Committee Arms Control and Disarmament 
Agency et la myriade de comités experts qui prit forme la fin des 
années 1950 et dans les années 1960 au moment où le nucléaire commercial 
se développait spectaculairement55 
En octobre 1961 Greenewalt prenait une initiative révélatrice Dans une 
lettre du 17 octobre 1961 adressée au président de AEC Glenn Seaborg le 
président de Du Pont faisait le point sur expérience nucléaire de sa 
compagnie 
Les raisons pour lesquelles Du Pont fut autrefois très méfiante égard 
du nucléaire ne sont plus valables hui Nous sommes désireux 
étendre nos activités dans le cadre du contrat Savannah pour élargir notre 
gamme de production ou bien encore de mener des activités de recherche- 
développement qui soient profitables la Commission et Du Pont Nous 
sommes également intéressés par des activités commerciales qui ne sont pas 
prévues dans actuel contrat 
Nous reconnaissons que histoire récente accrédité idée que Du Pont 
se contenterait un rôle de fournisseur de produits nucléaires mais nous 
espérons bientôt démentir ce point de vue ... Nous serions heureux 
explorer avec la Commission tout domaine prometteur56 
Du Pont après avoir prolongé son contrat avec AEC alors que rien ne 
obligeait et que les pires moments de la guerre froide étaient passés 
demandait donc élargir ses activités dans le domaine civil en coopération 
avec AEC Cela avait déjà commencé se faire une échelle modeste 
puisque Savannah produisait dès 1956 différents produits faiblement radio 
actifs usage civil comme le californium-252 pour le traitement des cancers 
Mais Du Pont souhaitait plus et en particulier devenir un contractant pour 
la production électricité57 Certes en 1961 toutes les grandes entreprises 
de chimie et électricité considéraient que le nucléaire civil allait représen 
ter dans un avenir proche une source majeure de profits et Du Pont comme 
les autres voulait être de la fête Il convient de surcroît de tenir compte des 
choix personnels de Greenewalt qui avait assisté en tant que représentant 
54 La Nuclear Regulatory Commission et Energy Research and Development Administra 
tion dépendantes du Department of Energy remplacèrent AEC dissoute en 1974 
55 Brian BALOGH Chain Reaction... op cit 
56 HML Ace 1957 Series II Box 
57 Dans les années suivantes cela ne se fit que une manière marginale essentiellement 
parce que la technologie développée par Du Pont soit des réacteurs modérés par eau lourde 
ne fut adoptée que par quelques pays dont le Canada Du Pont travailla donc avec le Commis 
sariat canadien sans pouvoir se hisser au niveau de General Electric ou Westinghouse 
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de Du Pont la première réaction en chaîne de histoire sous les gradins 
du stade de université de Chicago en 1942 et qui manifesta toujours beau 
coup intérêt pour le nucléaire Que Du Pont ne soit finalement pas deve 
nue un opérateur majeur dans le nucléaire civil importe peu ici la lettre 
intention de Greenewalt vaut pour ce elle révèle de la mutation de sa 
firme en espace de vingt ans Sans doute cette firme alla-t-elle pas aussi 
loin que General Electric McDonnell Douglas ou Lockheed dans sa colla 
boration avec tat elle refusa quelques grands contrats militaires 
relatifs la mise au point et la production de missiles et de torpilles et que 
ses activités nucléaires militaires opéraient sans profits Mais ce que Eisen 
hower appela dans son discours adieu la présidence en 1961 le 
complexe militaro-industriel ne se composait pas seulement côté entre 
prises de quelques contractants majeurs pour qui les militaires étaient leur 
clientèle principale mais également de grandes entreprises vocation essen 
tiellement civile Parmi elles Du Pont dont le passé politique ne plaidait 
pourtant pas en faveur engagements lourds comme ceux de Hänförd et 
Savannah 
La mutation politique de Du Pont et la relation beaucoup plus sophisti 
quée elle entretenait désormais avec les pouvoirs publics se traduisit dans 
les discours des dirigeants de Du Pont En septembre 1961 par exemple 
Greenewalt par intermédiaire de Lämmöt du Pont Copeland qui le rem 
pla la présidence de la compagnie année suivante adressait aux parti 
cipants un congrès international industriels en des termes qui auraient 
sonné douloureusement aux oreilles un Pierre du Pont dans les années 
1920 
Nous hommes affaires avons souvent dans le passé pris des positions 
négatives égard du gouvernement plus caractérisées par une opposition 
au changement social que par une vision approfondie et coopérative des 
grands problèmes nationaux Nous nous sommes trop souvent plaints de ce 
que les politiques faisaient au lieu examiner le bien-fondé de leur action 
... Si le développement des grandes entreprises fait naître une nouvelle 
classe de managers celui du gouvernement créé une nouvelle classe de 
bureaucrates Dans le passé ils ont trop souvent fait preuve une méfiance 
réciproque ou même une grande indifférence égard des problèmes de 
autre camp ... hui les points de vue se sont rapprochés58 
Moins de trente ans après la fondation de la Liberty League Greenewalt 
se félicitait du rapprochement entre managers et bureaucrates fédéraux 
autrement dit de la venue au pouvoir une classe experts dont Greene 
walt et son ami Lilienthal étaient eux-mêmes les incarnations parfaites qui 
entendait dépasser quelques-unes des grandes polarités politiques avant- 
guerre pour leur substituer la rationalité tranchante de la technique En ce 
sens un des intérêts historiques du programme nucléaire américain vient 
du fait il prétendu un temps être un banc essai de la modernité ges 
tionnaire autres études nous semblent nécessaires pour analyser ces 
58 New Responsabilities for Business Leadership par GREENEWALT lu par Lam- 
mot Du Pont Copeland 13 septembre 1961 HML Ace 1410 Box 39 
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moments éclipsé du politique occulté par une rationalité purement opéra 
toire et le triomphe de ce que Dominique Janicaud appelle le techno-dis 
cours 59 et inversement pour analyser les resurgissements du politique 
favorisés aux tats-Unis par la reconnaissance récente que accroissement 
de puissance technique et organisationnelle ne signifie pas mécaniquement 
accroissement de prospérité et de sécurité 
Les propos de Lilienthal dans Big Business peuvent se comprendre la 
lumière de sa propre évolution mais aussi de celle des grandes entreprises 
américaines exemple de Du Pont nous paraît probant puisque cette firme 
grâce son capital experts accumulé dans entre-deux-guerres avéra 
capable de fabriquer les deux produits les plus exemplaires du siècle améri 
cain En participant la fabrication massive de bombes atomiques elle 
contribua au développement un dialogue continu entre sphères publique 
et privée prétendant ruiner dans le même mouvement opposition progres 
siste entre intérêts privés et service public Non pas que Du Pont ou 
General Electric aient perdu de vue leurs intérêts commerciaux bien 
compris tout au contraire mais un modus vivendi était établi autour de 
idée que leur existence était nécessaire la prospérité et la sécurité des 
tats-Unis 
Bien que nécessairement discrètes en raison de leur objet essentielle 
ment militaire les activités nucléaires de Du Pont étaient pas ignorées du 
public si on en juge par la presse des années 1940 et 1950 qui en faisait 
régulièrement écho Ainsi de Time Magazine du 16 avril 1951 dont la cou 
verture représentait Greenewalt président de Du Pont et en arrière-plan 
deux produits civils la cellophane et le nylon et deux produits militaires 
une bombe et une bombe Cette couverture élogieuse en 1951 ne 
aurait pas été une vingtaine années plus tard lorsque se développa aux 
tats-Unis un puissant courant politique contestataire associant dans une 
même opprobre les grandes entreprises et les agences gouvernementales 
coaccusées de la poursuite une guerre impérialiste et une dévastation de 
environnement Le sentiment se fit alors jour dans une fraction grandis 
sante de la population que les risques étaient pas considérés que omni 
potence de la pure efficience technologique subordonnant la politique aux 
instances de la neutralité technicienne mena ait de la faire disparaître en 
tant espace public de liberté Mais au début des années 1950 la majorité 
des Américains pensait encore avoir trouvé avec la production de masse de 
produits sophistiqués sous égide apparemment efficace et neutre des ingé 
nieurs et des gestionnaires le meilleur moyen de garantir une croissance 
régulière de désamorcer les tensions sociales et encourager la réconcilia 
tion une société apaisée 
Du Pont fut une des figures exemplaires de cette idéologie manageriale 
Ses usines furent capables de fournir 543 millions de paires de bas nylon an 
soit 10 par femme âgée de plus de quatorze ans ainsi que écrivait 
59 Dominique JANICAUD La puissance du rationnel Paris Gallimard 1985 
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Frederick Lewis Allen auteur de The Big Change un des best-sellers de 
année 1952 qui ajoutait complaisamment est-ce pas un exemple pro 
bant de la logique dynamique de la production de masse capable de propo 
ser le luxe tous 60 et autres de ses usines purent fournir Etat 
fédéral les quelques dizaines de tonnes uranium de plutonium et de tri 
tium nécessaires la constitution de son bouclier atomique Les années 
nylon clinquantes et paradoxales furent enfance de âge nucléaire 
Pap NDIAYE 
Université de Paris IV 
60 Frederick Lewis ALLEN The Big Change America Transforms Itself 1900-1950 New 
York Harper and Brothers 1952 
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